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Promotion de l’huile en Suisse 
En Suisse, une quantité considérable d’huile est encouragée : les huiles 
végétales naturelles. Une quantité tout aussi importante est importée 
afin de couvrir les besoins totaux. L’huile de tournesol est leader 
des importations d’huiles végétales, suivie de l’huile de palme. Afin 
de ne pas augmenter encore les quantités importées et de répondre 
aux exigences élevées des consommatrices et consommateurs, 

il existe différentes approches. 
Nous pouvons relever la promotion fructueuse de la culture du tournesol en Suisse, 
comme vous pouvez le lire dans les deux articles. Au sujet de l’huile de palme, 
le Conseil national était convaincu, il y a une année encore, que cette huile ne devait 
pas faire partie des accords de libre-échange avec l’Indonésie et la Malaisie – deux 
des plus grands exportateurs d’huile de palme. Entre temps, l’accord avec la Malaise 
a été signé et la devise n’est plus d’exclure l’huile de palme, mais de ne pas faire de 
concessions qui réduiraient la production d’oléagineux indigènes, tout en respectant 
des standards de durabilité. Avec cette position, le Parlement a tenu compte de la 
revendication de la branche, qui demande de ne pas mettre en péril la production et la 
transformation d’oléagineux en Suisse.
Une augmentation de la consommation d’huile de palme constitue un risque et une 
expansion des plantations de palmiers à huile met en péril les populations locales 
et les forêts vierges dans les pays de production. Il faudra les protéger en suivant les 
dispositions d’une production durable, même si ce terme n’est pas clairement défini 
ni contrôlé. Une production durable à tous les niveaux dans la filière, comme c’est le cas 
en Suisse, devra être atteinte. Mais il n’existe pas de garantie à cela. 
Nous comptons sur les consommateurs et la durabilité de leurs achats, nous nous 
réjouissons des champs qui fleurissent, savourons l’huile indigène d’une très haute qualité 
et apprécions les exigences élevées de la culture et de la transformation indigènes. 

Fritz Glauser, Président

Colza : demande croissante
La quantité de colza sous contrat pour la récolte 2019 a été augmentée à 93’500 t 
(dont 30’000 t de HOLL). Elle se montait à 91’000 t pour la campagne 2018. Avec 
une quantité effectivement attribuée de 93’419   t, toutes les demandes ont été 
honorées. Selon les estimations de swiss granum, les surfaces de colza ont progressé 
de 4.2 % par rapport à l’année dernière. Les estimations de récolte se situent 
à 86’700 t, soit en-dessous de la quantité attribuée. Les chiffres des dernières années 
montrent des  variations entre les estimations et les quantités effectivement récoltées, 
en fonction notamment de l’influence des conditions climatiques sur le colza. 
En raison de la demande croissante pour le colza, particulièrement le colza HOLL, 
les stocks étaient vides avant la récolte 2018. La sécheresse de l’année dernière 
a péjoré la récolte, qui était nettement en-dessous des quantités attribuées. 
Ainsi, les stocks sont au plus bas avant la récolte 2019, tant pour le colza HOLL que 
pour les variétés classiques. Afin de répondre à la demande des transformateurs, 
il faut espérer que les quantités récoltées atteindront les quantités attribuées, car les 
débouchés existent. 

Tournesol sur la voie du succès
L’augmentation des surfaces de tournesol est réjouissante (plus 5 % par rapport à 2018). 
L’intérêt croissant des producteurs pour cette culture a permis, pour la première fois 
cette année, d’attribuer l’entier de la quantité sous contrat de 18’000 t. L’augmentation 
de la production indigène de tournesol est particulièrement réjouissante car elle permet 
de faire contrepoids à la part élevée des importations. 
La culture des tournesols, en raison de son succès et d’une rentabilité améliorée par des 
mesures de politiques agricoles, est moins dépendante des soutiens de pool de production 
« oléagineux » de la FSPC, raison pour laquelle une réduction des soutiens a été décidée. 
La fortune du pool de production pourra ainsi être maintenue à un niveau stable.
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Les oléagineux fleurissent
Le colza et le tournesol, avec leurs fleurs, contribuent à rendre nos 
paysages magnifiques. Longtemps, la culture du tournesol se trouvait 
dans une situation difficile. Cette dernière s’est améliorée durant ces 
dernières années. Il y a dix ans, la surface de production atteignait 
3’600 ha alors qu’elle est estimée à 5’700 ha cette année, ce qui 
représente une augmentation de plus de 60 %. 

Le colza aussi surfe sur la vague du succès et les quantités sous contrat ont continuelle-
ment augmenté. Au cours des dix dernières années, la surface de production a passé 
de 21’400 à 23’500 ha. Le soja a également nettement progressé, avec une augmen-
tation des surfaces de production de 1’000 ha à 1’900 ha. Ainsi, les oléagineux sont 
cultivés sur presque une exploitation sur cinq. 
La transformation du colza et du tournesol se fait ensuite principalement dans une des 
trois huileries, alors que le soja est transformé auprès de quelques fabricants d’aliments. 
Cette structure permet la mise en place d’un système de contrats d’achat fonctionnant 
bien en adaptant la production au marché, avec des prix stables, et témoigne d’une 
collaboration étroite au long de toute la filière. 
Dans une période de changement climatique avec des mois d’été de plus en plus 
chauds et secs, les cultures en Suisse subiront des changements. Ainsi, le tournesol 
et le soja, qui ont leur origine dans des latitudes plus chaudes, pourraient profiter 
de températures plus élevés.

Source : Office fédéral de la statistique.

Lisa Studer

Marc Bodbeck

Comité :
Marc Brodbeck (BL/BS) est membre du Comité 
depuis le mois de novembre 2018. Sa motivation 
pour s’impliquer au sein de la FSPC est la suivante :
« En tant que sélectionneur et visiteur de cultures, 
je suis actif depuis 20 ans dans la filière des 
céréales. Représentant du canton de Bâle, il est 
particulièrement important pour moi de relier les 
producteurs de notre région périphérique avec les 
organisations de commercialisation. » 

INFORMATIONS IMPORTANTES POUR LES ATTRIBUTIONS 
DE LA RÉCOLTE 2020
Inscription
Les anciens producteurs vont recevoir vers la mi-mai un e-mail d’Agrosolution avec 
les indications pour l’inscription on-line à faire jusqu’au 16 juin 2019. Les 
nouveaux producteurs intéressés peuvent s’annoncer auprès d’Agrosolution pour 
recevoir les documents pour l’inscription. Les quantités souhaitées sont à inscrire 
on-line, ce qui rend inutile les demandes d’augmentation par téléphone ou courrier. 
Attributions du colza
La FSPC attribuera les quantités après le délai d’inscription, à la fin juin, indépen-
damment de la qualité annoncée (classique / HOLL). La quantité attribuée sera visible 
dès ce moment. En fonction de la situation du marché et du total des inscriptions, 
les centres collecteurs auront la possibilité de modifier la qualité (HOLL / classique) 
jusqu’à la fin juin, d’entente avec les producteurs. Le passeport-produit avec la quantité 
attribuée et la qualité définitive sera envoyé par e-mail au début juillet. 
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